
Les Pères de la Confédération, d'après le tableau de Robert Harris. 

Le Château de Ramezay, construit en 1704. 

LA 
NATION 

L'histoire du Canada, qui remonte à dix siècles environ, com-
mence par une tempête en mer. Un Norvégien, Leif Ericson, 
se rendait au Groenland, lorsqu'il fut détourné de sa route et 
jeté sur la côte canadienne. Plusieurs colonies norvégiennes 
s'établirent sur ce continent au cours des trois siècles qui suivirent, 
mais elles disparurent au 14e siècle et le souvenir du continent se 
perdit dans la légende. 

A la suite de Colomb, Jean Cabot partit à la recherche d'une 
route occidentale vers les marchés d'Orient; il fit voile de Bristol 
en 1497, aperçut Terre-Neuve, et peut-être même l'île du Cap-
Breton, dont il revendiqua le territoire pour l'Angleterre. Il fit 
de son voyage un récit enthousiaste et rapporta que "la mer 
était couverte de poissons que l'on prenait non seulement au filet 
mais au panier"; il n'en fallut pas plus pour déclencher tout un 
mouvement de pécheurs européens vers les bancs de morues de 
la côte orientale. 

Jacques Cartier, explorateur breton, fonda la Nouvelle-France 
en 1534 en plantant une croix à Gaspé. Cartier découvrit égale-
ment le Saint-Laurent, principale voie d'accès au continent. Le 
troc avec les Indiens marqua le point de départ d'un commerce 
de fourrures extrêmement important et avantageux pour la France. 

Samuel de Champlain, explorateur et négociant, fonda les 
premiers établissements français de caractère permanent. Le 
premier fut, en 1604, Port-Royal, dans la Nouvelle-Ecosse actuelle. 
Puis, en 1608, sur un cap qui domine le Saint-Laurent, il fonda 
Québec. Huit seulement des premiers colons survécurent aux 
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rigueurs de l'hiver qui suivit leur arrivée, mais la colonie tint bon 
et Québec devint la base de la colonisation française en Amérique. 

Pendant les vingt-cinq années qui suivirent, Champlain 
continua à explorer l'intérieur du pays, à la recherche d'un passage 
vers l'Asie. Il atteignit la baie Georgienne, pays des Hurons, 
auxquels il s'allia contre leurs ennemis les Iroquois. 

La colonisation du pays fut lente. Trois-Rivières fut fondée 
en 1634 et Montréal en 1642. Une reprise des hostilités entre les 
Iroquois et les Hurons compromit gravement les établissements 
français qui devaient compter sur la traite des fourrures avec 
les Hurons. Ceux-ci furent massacrés et l'économie de la colonie 
s'effondra. 

Les missions des Jésuites en Huronie, principaux avant-postes 
de l'influence française, furent réduites en cendres, et plusieurs 
missionnaires, dont le Père Jean de Brébeuf, cruellement marty-
risés. Les bandes iroquoises menacèrent Montréal, Trois-
Rivières et même Québec. L'existence de la Nouvelle-France 
était en jeu. 

Pour faire face à cette situation critique, Colbert, le brillant 
ministre de Louis XIV, instaura une nouvelle politique coloniale: 
le gouvernement royal fut établi dans la colonie en 1663 et mit 
fin au régime des Compagnies qui faisaient la traite des pelleteries; 
des renforts militaires venus de France, joints à une diplomatie 
adroite, eurent pour effet d'apaiser les Iroquois et d'assurer la 

La 
Nouvelle-France 


